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Légende réunionnaise

Il était une fois, il y a fort
longtemps, dans la forêt re-
culée de l’Ile de la Réunion

une jeune maman qui mit au
monde un petit garçon. Le
bébé semblait en bonne santé
mais, très vite la maman s’aper-
çut qu’il avait du mal à respirer,
l’enfant était aussi très nerveux.
Elle alla cueillir des plantes médici-
nales pour soigner sa progéniture et
en fit des décoctions comme lui avaient appris
sa mère et sa grand-mère. Au bout de quelques
jours aucune amélioration, la maman était très in-
quiète, son bébé respirait mal et il s’agitait beau-
coup.
La pauvre maman était bien triste et elle cherchait
par tous les moyens comment faire pour guérir
son petit garçon. Elle s’adressa aux trois esprits
de la forêt qui veillent sur l’île de la Réunion. Il
y avait l’esprit de l’air, l’esprit de l’eau et l’esprit
de la terre. Les esprits se réunirent et discutèrent
pendant 3 jours et 3 nuits pour savoir comment
ils allaient guérir le petit garçon.
Au bout du troisième jour l’esprit de l’air eut
l’idée de consulter les esprits voisins de l’ile de
Madagascar pour ce genre de situation. Pendant
son absence, les deux autres esprits veilleraient
sur le bébé et la maman.
L’esprit de l’air s’envola. Pendant plusieurs jours,
il parcourut des centaines de kilomètres sans dor-
mir, sans manger. Il arriva sur l’île rouge et il se
reposa contre un rocher pour reprendre des
forces. Au bout d’un moment il prit la direction
de la forêt pour essayer de rencontrer les esprits
Malgaches. Il rencontra des paysans qui lui indi-
quèrent le chemin. Au bout d’une longue marche
il trouva enfin « la forêt » où siègent les esprits
malgaches. Il y pénétra et à la fin d’un long sen-
tier il trouva l’endroit où sont « les esprits de Ma-
dagascar».
- Qui es-tu ? lui demanda le garde.
- J’arrive de l’île voisine, je suis l’esprit de l’air et
je viens demander de l’aide pour soigner un petit
garçon.
- Viens je t’emmène voir notre chef.

Tous deux partirent au gré du
vent et ils arrivèrent dans une
grande clairière.
- Chef, c’est l’esprit de l’air
de l’île voisine il vient te de-
mander de l’aide
- Fais le entrer, et donne lui
tout ce dont il a besoin, il doit
être très fatigué.

L’esprit de l’air, s’installa et com-
mença à raconter l’histoire du petit

garçon.
Le chef l’écoutait avec une grande attention et lui
dit.
- Il se fait tard, la nuit est tombée et il fait bien
noir maintenant. Nous allons dormir et je te don-
nerai la solution demain.
Le lendemain l’esprit de l’air se leva mais il ne vit
pas le chef. Il le chercha partout, mais il avait dis-
paru. Alors il resta là sans bouger à attendre.
Au bout de quelques heures le chef réapparut
avec un grand sac et il lui dit :
- J’ai trouvé le remède pour le petit garçon
Il sortit de son sac un drôle d’animal avec une
carapace sur laquelle il y avait des étoiles dorées.
- Quel est cet étrange animal ? demanda l’esprit
de l’air
- C’est une tortue, lui dit le chef, elle est le sym-
bole de la grande île, emporte la, et tu verras.
Mais surtout, il faut qu’elle soit toujours auprès
du petit garçon.
L’esprit de l’air remercia le chef et s’en alla. De re-
tour, l’esprit de l’air donna la tortue à la maman
du petit garçon. Elle plaça la tortue près du ber-
ceau et attendit. Au bout d’un moment, instincti-
vement, l’enfant se calma, sa respiration ralentit et
se cala sur celle de la tortue.
Les esprits et la maman dansèrent de joie. L’esprit
de l’eau donna à boire à la tortue, et l’esprit de la
terre lui donna des fruits et de la verdure.
Depuis dans cette île merveilleuse, quand un en-
fant naît, les amis ou la famille offrent une petite
tortue pour que l’enfant soit sage et reste en
bonne santé.
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